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recevoir, merci de nous adresser votre adresse mail, soit par téléphone au 04 

79 61 14 90 (demander le secrétariat de l’Association), soit par mail à : 
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L’OBLIGATION DU PASS SANITAIRE AU SEIN DE L’APEI 
 

Dans le cadre de l’obligation d’application du « pass sanitaire » dans les établissements médico-sociaux prévue par la loi n°

2021-1040 du 5/08/2021, l’ensemble des établissements et services de l’APEI  sont tenus de mettre en place un double 

contrôle pour l’accès à ses locaux pour : 
→ S’assurer que l’ensemble du personnel travaillant ou intervenant dans l’établissement (y compris les prestataires extérieurs et profession-

nels de l’animation…) respecte l’obligation vaccinale et que chacun d’entre eux possède un certificat de vaccination complète au 
15/10/2021.  

 

→ S’assurer que les personnes accompagnant ou rendant visite aux personnes accueillies au sein des structures, présentent un « pass sani-
taire » valide avant de pénétrer dans les établissements.  

 

Afin de « faciliter » le contrôle du pass sanitaire des familles et des personnes extérieures, il est demandé aux visiteurs de rester  à l’exté-
rieur des établissements. 

 
ASSEMBLÉES GÉNÉRALES 

 
 Extra-Ordinaire 

Vendredi 24 juin à 17h00 
 

 Ordinaire 
Vendredi 24 juin à 17h30 

 
 

RÉUNIONS CVS 
 

 ESAT 
Vendredi 10 juin 

 
 IME 

Jeudi 30 juin 

Le Dauphiné Libéré du 7 Avril 2022 Une micro-crèche pour accueillir des enfants va-
lides et handicapés. 

Une micro-crèche inclusive est en train de sortir de 
terre à Grésy-sur-Aix. Cette structure novatrice sera 
dotée de douze places et accueillera des enfants va-
lides et aussi porteurs de handicap, dans un cadre pri-
vilégié, dès la rentrée de septembre. 
 
Ce projet est porté par « Les Papillons Blancs » d’Aix-
les-Bains. Un vieux rêve que caressait l’Association de 
parents d’enfants inadaptés (APEI) depuis plusieurs 
années, impulsé par son ancienne présidente, Nathalie 
Fontaine, et repris par son successeur, Pierre Rochas. 
Les travaux ont démarré en début d’année ; la micro-
crèche inclusive « Les Chrysalides » doit ouvrir à la 
rentrée. 
 
Un cocon qui pourra recevoir une vingtaine d’enfants 
(soit une douzaine de places en simultané, avec des ho-
raires d’accueils flexibles) de 2 mois à 6 ans. Ils seront 
accueillis dans un bâtiment de plain-pied de 200m², 
donnant sur un grand parc de 800 m² aménagé et clô-
turé. Un parking de onze places permettra aux parents 
de déposer leurs bouts de chou route de La Fougère, à 
l’entrée de Grésy-sur-Aix (côté Aix-les-Bains). 
 
Les bambins seront encadrés par quatre salariés (en 
« équivalent temps plein »). Cette micro-crèche viendra 
compléter la liste des entreprises adaptées gérées par 
l’Association (restaurant Le Chantemerle, société de 
sous-traitance industrielle et de services Aix-T-Pro…). 
C’est-à-dire qu’elle emploiera des salariés en situation 
de handicap. « Des personnels qualifiés et dont le han-
dicap permet de travailler dans le milieu de la petite 

enfance », tient à rassurer Sophie Combaz, chargée de 
projet. Car c’est bien là le cœur de métier de l’APEI 
Les Papillons Blancs : faire sauter les cloisons entre 
personnes valides et handicapées, et permettre à ces 
dernières de s’intégrer dans la société, en y apportant 
leurs richesses et leurs compétences. 
 
« Nous allons aussi pouvoir nous appuyer sur tous les 
savoir-faire que nous possédons déjà à l’IME (l’Institut 
Médico-Éducatif de Marlioz) », ajoute Nathalie Gelloz, 
attachée de direction et de communication pour l’APEI. 
L’idée, c’est de créer « une entreprise autonome et 
adaptée qui soit un modèle « duplicable » par 
d’autres », ambitionne Sophie Combaz. Car pour l’ins-
tant, ce type d’établissement, qui demeure très rare, 
est souvent géré par des associations et reste très 
dépendant de subventions de l’État. 
 
Après l’accueil des adolescents, des adultes et des per-
sonnes âgées en situation de handicap, cette nouvelle 
structure est la chaînon qui manquait à l’Association 
pour « élargir l’accueil des personnes handicapées de la 
naissance à la fin de vie. La naissance, c’est la première 
marche », glisse Nathalie Gelloz. Depuis mars, les pa-
rents intéressés peuvent d’ores et déjà préinscrire 
leurs enfants pour la rentrée prochaine; Une vingtaine 
se sont déjà manifestés, conscients que « ça peut ap-
porter beaucoup à leurs enfants de côtoyer des en-
fants handicapés », appuie Sophie Combaz. Entre fin 
avril et début mai, une commission se réunira pour at-
tribuer les places. 

 

« Nous n’irons pas au-delà des tarifs conventionnés par 
la CAF » 
Après le scandale des Ehpad Orpera, et la levée de 
boucliers de familles pointant du doigt des dysfonc-
tionnements dans des micro-crèches en France, la 
question du financement des structures de service à la 
personne s’impose. Mais lorsqu’on évoque l’affaire avec 
Pierre Rochas, il est catégorique en ce qui concerne la 
micro-crèche inclusive de Grésy. « C’est une entreprise 
adaptée, l’objectif, c’est d’être à l’équilibre », balaie le 
directeur. 
« Il y a des tarifs conventionnés par la CAF (Caisse 
d’Allocations Familiales) et on ne va pas aller au-delà. 
Le but, ce n’est pas de faire de l’argent. » 

Couches et repas compris 
Un tarif attractif et all inclusive pour les parents qui y 
inscriront leurs enfants, avec couches et repas com-
pris. Ici, pas question de profits, les dividendes n’ont 
pas droit de cité. L’équipe de l’APEI préfère miser sur 
le bien-être de ses pensionnaires et de son personnel 
pour se développer et pérenniser ses activités. 
« Les Papillons Blancs, c’est une association loi 1901, 
gérée par des bénévoles », tient à rappeler son direc-
teur. « Tout l’argent qui rentre en plus et intégrale-
ment réinvesti dans de nouveaux projets qui concernent 
notre secteur d’activité. » 
 

Marion MORGANA 

 

LE CHIFFRE : 700 000 
C’est, en euros, le coût du projet. Il a pu voir le jour grâce à un généreux particulier qui avait légué le terrain de 
la route de La fougère à l’Association « Les Papillons Blancs », il y a plus de 20 ans. Une aubaine qui a permis à 
l’association d’y installer le Foyer d’Accueil Médicalisé « Les Fougères », le Foyer de Vie « Les Érables » et, bien-
tôt, la micro-crèches « Les Chrysalides ». 
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Atelier Bellodonne : Groupe « Le Thiou » Arrivée de Pâques ! 

L’atelier Belledonne, groupe « Le Thiou » s’est mis en place  
pour préparer l’arrivée de Pâques. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Plusieurs sujets ont été réalisés…..Couronne du printemps que vous pourrez voir à l’entrée 
extérieure de l’atelier Belledonne….Guirlande avec des ½ œufs peint…. 
 
Créations et décorations d’œufs en plastique, poules, lapins, coqs, poussins….tout cela avec 
beaucoup de matériaux de récupération ! 
 
Tous ont de différentes formes et couleurs. Ils ont ensuite été accroché dans notre 
arbre décoratif. 
Nous avons terminé cette belle activité par la création d’une composition florale que nous 
avons déposé dans la salle de pause des travailleurs ESAT. 
 
Tous les adultes, chacun leur tour se sont bien investi et nous avons comme d’habi-
tude, passé d’agréables journées à créer ! 

Les jardins partagés, un projet qui mêle partage et convivialité Essor Savoyard du 5 mai 2022 

Un projet de jardins partagés est en train de se concrétiser à Grésy-sur-Aix pour les riverains n’ayant pas de 
terrain, mais aussi pour les pensionnaires du foyer de l’APEI. 

C’est une parcelle de 2 000 m² qui a été mise à disposition de la commune par l’APEI (Association des Parents 
d’Enfants Inadaptés), qui possède le plateau vert aux Rubens. 
 

Cette parcelle sera aménagée par la ville et se divisera en 20 lots e 35 m², avec une partie collective de 220 m². 
 

Au milieu, un espace arboré sera également prévu, avec des fontaines, des composteurs, des cabanons et agré-
menté d’un espace pédagogique. 
 

Des jardins inclusifs 
 

Ces jardins ont été proposés aux Grésyliens via les réseaux sociaux et des flyers. Aujourd’hui, 17 personnes se 
sont inscrites et attendent qu’une parcelle leur soit attribuée. 
« S’il reste des parcelles sans demande, nous pourrons les attribuer à des personnes qui vivent à l’extérieur. » 
expliquent Colette Pignier et Corinne Monbeig, membres de la municipalité en charge du projet. Notamment, 
« des personnes qui travaillent à Grésy ou à des Grésyliens vivants en maison avec peu ou pas de terrain ». 
 

L’espace collectif de 220 m² sera cultivé de manière inclusive par les jardiniers mais aussi par les pensionnaires 
du foyer de l’APEI. Une manière de mettre tout le monde sur un pied d’égalité et de communiquer au-delà du han-
dicap. 
 

La commune souhaite que ces jardins partagés deviennent un lieu de partage, de convivialité et d ’échanges. De 
plus, les agents des espaces verts de la commune viendront prodiguer leurs conseils et la mairie prévoit de pro-
poser à l’avenir, des animations. 
 

« La terre me manquait » 
Une initiative bien accueillie par les riverains, comme Michèle Gay, future jardinière de ces lieux. 
« Avant, j’habitais dans une maison avec un jardin » explique-t-elle. « La terre me manquait. Lors d’une réunion de 
quartier avec la mairie, nous avons fait part du souhait d’avoir des jardins. Nous allons cultiver essentiellement 
des légumes, nous avons vu avec la mairie, il n’est pas question de ne planter que des fleurs ou de faire de la mo-
noculture », affirme Michèle Gay. 
 

La gestion du lieu se verra confiée à une association gérée par les jardiniers, et qui travaillera avec la mairie sur 
les statuts et le règlement. 

« Nous mettons en place  un projet d’inclusion sociale » 
Florian Maître, maire de Grésy-sur-Aix, se félicite de ce projet, qui vise l’inclusion sociale. 

 
Pourquoi des jardins partagés à Grésy-sur-Aix ? 
« C’est une promesse de campagne. Et puis, parce que nous sommes aussi sur des filières courtes et parce que nous 
avons des habitants qui vivent en immeuble sans espace vert, il est important de leur proposer de quoi cultiver 
leurs légumes. » 
 
Pourquoi faire ce projet maintenant ? 
« L’accélérateur a été le partenariat que nous avons eu avec l’APEI, qui possède déjà sur ce plateau, un centre pour 
personnes en situation de handicap et sur lequel les dirigeants sont en train de faire construire une crèche. Ils 
nous ont cédé un terrain afin qu’ensemble, nous mettions en place un projet d’inclusion sociale, puisque les rési-
dents du centre pourront cultiver une parcelle collective avec les acquéreurs des jardins partagés. Il s’agira 
d’échanges, de conseils et aussi d’acceptation de la différence. » 
 
C’est un projet qui peut créer de la convivialité entre les riverains ? 
« Oui, c’est ce que nous souhaitons. En plus des jardins, il y aura un verger, mais il faut également que ce lieu soit 
un espace qui peut être utilisé pour des repas, des animations et il faudra inclure dans ce projet les résidents de 
l’APEI. C’est pour tout cela que nous avons accéléré sur le sujet de ces jardins qui seront prêts pour la fin d ’an-
née. » 
 
Est-ce qu’il y aura d’autres jardins partagés, dans le futur, à Grésy ? 
« Si ces jardins fonctionnent bien, pourquoi pas en créer d’autres pour le futur projet de « cœur de vie » à la Sar-
raz. » 
 

Pierre PESTOURIE 
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FAM « Les Fougères » et FDV « Les Érables » Elections CVS 

Le droit de vote est reconnu aux personnes handicapées. 
 
Depuis une réforme du Code électoral en 2019, les personnes sous tutelle peuvent voter sans condition. Et 
nous devons garantir aux personnes handicapées l’exercice effectif de leur droit de vote (article 11 de la 
loi n°2019-222 du 23 mars 2019); 
 
Pour voter, elles doivent s’inscrire sur les listes électorales de leur commune. Si le majeur protégé choisit 
de voter à l’urne, alors il doit exercer personnellement son droit de vote. S’il choisit de voter par procura-
tion, le mandataire ne peut être le tuteur ou représentant légal, ni un salarié de l’établissement qui accom-
pagne le majeur protégé.  

Pour promouvoir la citoyenneté, les professionnels ont organisé les élections sur le modèle des élections 
nationales. 
 
Ils ont informé et expliqué aux résidents les enjeux des élections et le rôle du représentant des usagers 
au CVS. Ils ont recueilli les candidatures (4 candidats pour le FDV et 4 pour le FAM), fait des affiches 
et procédé à l’organisation à l’aide de photos. 
 
Pour chaque résident, une carte électorale a été fabriquée. Ils ont voté à l’aide des bulletins avec photos 
et ont ensuite émargé.  
 
Les résultats ont été communiqués en CVS le 25 avril pour le FAM et le 27 avril pour le FDV : 
 

• Daniel CAVACA BISPO et Alexandre CHIVOT ont été élus au FAM 
• Gilbert ABRY et Benjamin BERNOT ont été élus au FDV. 

Les usagers du FAM et du FDV ont élu leurs nouveaux représentants du CVS du collège « Usagers ». 

« Notre travail de citoyen valide est de leur donner des clés, employer les bons mots, pour leur per-
mettre de comprendre les programmes et se forger une opinion. » Isabelle André, directrice du foyer 
d’hébergement de l’APEI de Dieppe. 

IME  Une journée dans les Bauges pour les enfants 

Comme chaque semaine qui précède une période de vacances, les groupes de 
l’IME organisent une sortie particulière. pour marquer la fin de ce cycle.  
 
Ce mardi 19 avril, les enfants des groupes ENVOL, G’CHANGE et EXPLORE ont 
donc profité d’une belle journée ensoleillée dans les Bauges. 

Au programme, pique-nique et randonnée jusqu’à la cascade du Pissieu. 

IME  Des enfants tous différents ! 

Cette année le groupe Envol de l'IME s’est mis en lien avec le Centre de Loisirs  
« Le Revard » de PUGNY-CHATENOD pour créer un partenariat. 

 

Les enfants de ce groupe participent, depuis septembre, aux activités que propose le 
centre. L’objectif est de faciliter la rencontre, d’évacuer l'appréhension de chacun et 
de permettre l’inclusion des enfants en milieu ordinaire. 

En lien avec les projets personnalisés de chacun, 
des objectifs précis (notamment sur la communi-
cation, la socialisation et les habiletés sociales) 
sont travaillés à chaque séance. 
 
En ce qui concerne le Centre de Loisirs l’intérêt 
est de sensibiliser les enfants sur la question du 
handicap et de favoriser les échanges. 

L'accueil des animateurs et des enfants ont per-
mis des moments de complicité extraordinaire. 
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ESAT 

« Dans l’eau, mon handicap n’est plus présent. » 

Cela ne fait que trois ans qu'il nage régulièrement, et pourtant, Benjamin Marion empile déjà les titres 
et les records. Ambassadeur sportif de la ville d'Aix-les-Bains, ce jeune nageur aixois de 21 ans, at-
teint d'un handicap psychique et moteur, est un battant qui ne cesse d'étonner son entourage par ses 
performances.  

Benjamin Marion caresse l'espoir d'intégrer l'équipe de 
France et de participer un jour aux  Jeux paralympiques.  

Mag’villes et villages Aix-les-Bains de Avril 2022 
édité par Le Dauphiné 

Depuis quand nagez-vous ? 
Benjamin Marion : « J'ai débuté assez tard, à l'âge de 14 ans. Avant j'ai essayé pas mal de sport 
comme l'équitation, l'escalade, le tennis. En 2015, j'ai rejoint l’Élan chambérien, un club affilié à la Fé-
dération française de sport adapté. Ils me permettaient d'avoir un créneau d'une heure le samedi. in-
dépendamment, je prenais des cours particuliers à Chambéry et Aix-les-Bains. Puis, comme j'ai com-
mencé à avoir un niveau intéressant, même avec un seul entraînement, on a voulu augmenter le volume 
de nage. C'est pourquoi je suis venu à Aix pour intégrer le club. Cela ne fait réellement que trois ans 
que je nage de manière régulière.  
 
Quelles sont vos nages de prédilection ?  
Benjamin Marion : « Même si je pratique les quatre disciplines, mon point fort reste la brasse, ce qui 
est paradoxal car en plus de mon handicap psychique, j'ai un handicap moteur. Je suis atteint d'une hé-
miparalysie au niveau de la main et de la jambe droite. La brasse est une nage très technique, qui de-
mande d'être coordonnée et symétrique. Que je sois plus performant en brasse reste un mystère. » 
 
Quel est votre rêve ? 
Benjamin Marion : « Sur le plan sportif, j'aimerais intégrer l'équipe de France de natation ce qui pour-
rait m'ouvrir l'accès, l'an prochain, aux "Global Games", qui se tiendront à Vichy. Cet événement est un 
peu l'équivalent des J0 pour le milieu du handicap. Les Jeux olympiques, ça reste, comme tout sportif, 
le but ultime. Sinon, mon rêve serait de nager avec Michael Phelps, multiple champion olympique, c'est 
mon idole. Il est arrivé à ce niveau à force de travail et d'entraînement. Son parcours me motive pour 
battre tous mes temps et faire encore mieux, aller encore plus haut. 
 
Qu'est-ce que vous ressentez lorsque vous montez sur la plus haute marche du podium ? 
Benjamin Marion : « Je suis ému, j'ai les larmes aux yeux. Je ressens de la fierté et je sais que mes 
parents et mes proches le sont aussi. L’eau est un élément où mon handicap n'est plus présent, c'est un 
élément dans lequel je me sens bien depuis tout petit. » 
 
Avez-vous d'autres objectifs ? 
Benjamin Marion : « La nage en eau libre m'attire. J'ai déjà nagé dans le lac avec le groupe des mas-
ters du club d'Aix, cet été. Un jour, pourquoi pas, j'aimerais tenter la traversée du lac dans sa lon-
gueur. » 

Par S.G 

SESSAD Sortie culturelle pour les jeunes du SESSAD 

Merci au service culturel de La Motte Servolex pour son accueil. 

Le vendredi 1er avril,  
nous avons pu assister à un grand moment  

de partage et d’émotion. 

Un spectacle de danse 
HIP HOP : 

admiration et attention 

Une exposition 
autour des sens : 

expérience en immersion. 

Le Dauphiné Libéré - Avril 2022 
L’APEI et Général Electric ont participé à une jour-
née handisport mardi 10 mai. 

Ils étaient dix, le 10 mai, à participer à la journée handisport de Général Electric à Aix-les-
Bains. 
Éric, Emmanuel, Dylan, Jessy, Laurent, Loïc, Marc, Maévan, Mehdi, Simon, sont les dix per-
sonnes, tous des usagers de l’ESAT de l’APEI « Les Papillons Blancs » d’Aix-les-Bains, à partici-
per à cet évènement qui a réunit également des salariés de Général Electric en situation ou non 
de handicap. 
 
Durant la journée, les participants ont pu couvrir de nombreuses activités comme le basket fau-
teuil, le tir à la carabine laser, le handbike sur home-trainer ou le parcours déficient visuel. 
 
Cette action d’inclusion a pour but de sensibiliser les salariés au monde du handicap, de faire dé-
couvrir d’autres sports pratiqués d’une autre façon, afin de s’adapter au handicap, comme le bas-
ket fauteuil. Et pour certaines personnes en situation de handicap, de pratiquer une activité 
sportive sans le sens visuel comme le parcours déficient visuel. 
 
Cette journée est née suite à la journée « Duoday », où des entreprises accueillent des personnes 
en situation de handicap afin de leur faire découvrir un métier, un employeur, vivre une expé-
rience nouvelle, voire amorcer un parcours d’insertion. 

Maryline POGUET 
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